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Bonjour. 

C’est avec un immense plaisir que la Croix Rouge de Maurice accueil 
conjointement ces ateliers régionaux depuis lundi et est présent, ici, ce 
matin. 

Depuis quelques années, la réduction des risques aux catastrophes est 
devenue une priorité pour toutes les Sociétés Nationales car cela nous 
permet de réduire l’impact des désastres et de rendre les 
communautés vulnérables plus résilientes.  

L’élaboration du Cadre Reduction des Risques pour la region de 
l’Ocean Indien par les SN appuyer par la PIROI et la Fédération et 
son adoption lors de la dernière assemblée du Mouvement qui s’est 
tenue à Addis -Ababa , montrent qu’il existe une forte volonté des 



Sociétés Nationales de la région , la Fédération et  la PIROI de 
travailler dans un même élan afin de renforcer : 

- la capacité des acteurs appelés à protéger les populations  

- les capacités des populations vulnerables  

L’information, la formation et la communication sont les pierres 
angulaires qui soutiennent les travaux de réduction des risques aux 
catastrophes. De ce fait, une collaboration étroite entre les SN Croix 
Rouge et Croissant Rouge, les composantes du Mouvement, les 
sécurités Civiles et les bailleurs qui leur permet d’être plus efficace 
lors des interventions auprès de la communauté. 

Les capacités de préparation efficaces pour intervenir d’une manière 
rapide en cas de catastrophes ou de crise et aussi de réduire les risques 
sont très discutées, non seulement au sein du Mouvement Croix 
Rouge, mais aussi aux seins des états plus particulièrement après une 
saison cyclonique et de pluies très active. 

Pour terminer, j’aimerais bien mentionner une des dix actions clés 
délibéré lors de la dernière Conférence Panafricaine à Addis Ababa 
qui est comme suit :  

« Investir dans le partenariat stratégique avec le secteur privé, les 
medias, des bayeurs et autres, en vue de renforcer la sensibilisation 
des risques aux catastrophes et l’alerte précoce » 

 

Merci  pour votre attention. 

Au nom de la Croix Rouge Mauricienne je vous souhaite une bonne 
réunion.  

 

 


